
Azerbaïdjan 
  
"Genève accueillera début Octobre la session d'automne 

de l'Assemblée parlementaire de l'OSCE. La date 

exacte et l'ordre du jour de la session ne sont pas 

encore clairs. Probablement, les points examinés lors de 

la session de Bakou seront rediscutés car de 

nombreuses questions restent encore en suspens,» a 
déclaré la vice-présidente du Parlement azéri et 
chef de la délégation azerbaïdjanaise à l'AP-OSCE 

Bahar Muradova. 
  
"La délégation cherchera également à trouver une solution aux questions soulevées 

à Bakou concernant l'activité du Groupe de Minsk de l'OSCE et le conflit du 

Karabakh. 

  
Nous parlerons également de la proposition du président du Parlement 

azerbaïdjanais Ogtay Asadov concernant le Groupe de Minsk de l'OSCE, en 

espérant l'adoption d'un document. 

  

En outre, la partie azerbaïdjanaise a demandé à Ilkka Kanerva - Présidente de 

l'Assemblée parlementaire de l'OSCE, d'exprimer une position concrète sur «Les 

actes de sabotage sur la ligne de contact commis par l'Arménie.»" 

  
(…) 

  
«L’occupation de nos terres par les Arméniens 

n'est pas une question de religion. C'est une 

agression caractérisée. Il y a encore près de 

30.000 Arméniens en Azerbaïdjan. 

Historiquement, il n'y a pas eu de conflit 

religieux. Ils ont leurs églises. Nous n'avons pas 

démoli les églises du pays occupant et ils y prient 

librement,» a déclaré le directeur du Comité 
d'Etat de l'Azerbaïdjan chargé de la formation 

religieuse, Mubariz Gurbanly. 
  
(…) 



  
"Des Balkans à la péninsule arabique et au Caucase, 

deux millions de Turcs et d'Azerbaïdjanais ont été 

expulsés de leurs terres et tués. Ces réalités doivent 

être connues et débattues,» a déclaré 
l’Ambassadeur de Turquie en Azerbaïdjan, Alper 
Coskun, commentant l’invitation remise au 
président Recep Tayyip Erdogan par le ministre 
des Affaires étrangères arménien, Edouard 
Nalbandian, lors de la cérémonie d’investiture, 

pour se rendre à Erevan pour le 100e anniversaire du «soi-disant» génocide 
arménien. Et de souligner : 
  
«L’approche de la Turquie concernant des revendications unilatérales est claire et 

nette. La Turquie a entièrement confiance en elle. Nous sommes prêts à examiner 

toutes les périodes de l'histoire glorieuse turque. Cependant, cela ne doit pas être 

fait dans le cadre de petits parlements ou par certains milieux qui manipulent les 

faits. Nous conseillons aux historiens de regarder objectivement l’histoire. 

L’Azerbaïdjan le recommande de même. Tout le monde devrait lire l'histoire exacte 

de cette géographie. Les réalités d'aujourd'hui ne sont pas les mêmes qu’il y a 100 

ans. Nous célébrons le 100e anniversaire de la Première Guerre mondiale commencé 

en 1914 où 16 millions de personnes sont mortes. Cependant, toutes les réalités 

liées à cette période ne sont pas abordées. De nombreux pays ont été confrontés à 

des difficultés dans cette période. Nous sommes prêts à mener cette discussion de 

façon objective et hardiment. Cependant, nous n'accepterons jamais les 

manipulations politiques de l'histoire. Il ne peut y avoir aucun doute à ce sujet." 

  
(…) 

  
«Le Président Serge Sarkissian est dans un état 

d'esprit dérangé. Suite aux deux réunions en un mois 

sur la résolution du conflit du Haut-Karabagh avec le 

Président arménien, j'ai fermement conclu qu'il est dans 

un état d'esprit dérangé. Au cours des réunions de haut 

niveau, il est évident que ses déclarations, les actions et 

les mimiques sont insuffisants,» a écrit le 
vice-directeur de l'Administration présidentielle azerbaïdjanaise et directeur 
du département des Relations étrangères, Novruz Mammadov. 
  



Les présidents Ilham Aliev, Serge Sarkissian et le Secrétaire d'État John 
Kerry tenu se sont rencontrés à Newport en marge du sommet de l'OTAN du 
4 septembre. 
 


